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Sébastien Vernay nous présente un volumineux ouvrage issu en grande partie de sa 

thèse soutenue en 2010 portant sur les politiques nationales et identitaires de Vichy en 

Indochine. Docteur en histoire, professeur au collège français de Sousse en Tunisie, 

Sébastien Vernay a vécu au Vietnam de 2003 à 2008 et a pu travailler au sein des archives 

nationales des pays issus de l’Indochine française. 

 

Il apparaît donc tout à fait qualifié pour traiter d’une période peu connue, ou plutôt 

oubliée, de notre histoire coloniale. Eclipsée par la guerre d’Indochine de 1946 à 1954 et 

encore plus par la guerre « américaine » des années 1965-1975, la période de 1940 à 1945 

apparaît pourtant cruciale pour les évènements qui suivront.  

 

Dans une première partie l’auteur expose l’installation et la portée réelle du régime 

de Vichy en Indochine, ce qu’il change ou conforte par rapport au régime colonial instauré 

par la III
e
 République défunte. Il montre la volonté réelle ou calculée du nouveau régime de 

concilier une étroite unité avec la Métropole dans le cadre de la « Révolution nationale » et 

le développement d’un esprit national et identitaire dans les territoires indochinois. 

 

Dans une deuxième partie il développe les rapports complexes entre le 

gouvernement de l’Amiral Decoux et les forces japonaises de plus en plus envahissantes 

jusqu’à la rupture du 9 mars 1945. 

 

S’appuyant sur une documentation très complète et souvent originale l’auteur 

expose bien la situation de l’Indochine. 

 

Au lendemain de la défaite de juin 1940 on comprend mieux le choix fait par 

l’amiral Decoux, nommé le 25 juin 1940 en remplacement du général Catroux jugé peu 

fiable et trop hostile aux Japonais, de maintenir les liens les plus étroits possible avec la 

métropole, tout en s’efforçant de parer aux menaces internes ou régionales, japonaises en 

tout premier lieu. 
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L’auteur montre bien la difficulté de ce « pari » de l’amiral qui vise à concilier 

l’implantation autoritaire des concepts de la « Révolution Nationale » du Maréchal Pétain et 

la mise en valeur des concepts identitaires et d’une évolution des rapports entre 

colonisateurs et colonisés. 

 

Cette volonté de l’amiral Decoux de maintenir jusqu’au bout l’idéologie de Vichy, 

la promotion des valeurs traditionnelles indigènes et une position d’équilibre avec les forces 

japonaises va conduire la politique française en Indochine dans une impasse avec le coup de 

force japonais du 9 mars 1945, l’effacement au moins provisoire de l’autorité française et la 

montée en puissance des forces communistes et nationalistes indigènes, prélude des conflits 

futurs. 

 

L’auteur n’est finalement pas très indulgent vis-à-vis de l’amiral Decoux et de son 

administration. Il remet en cause l’idée, pourtant répandue, du double jeu vis-à-vis des 

japonais et compare la politique de Decoux avec celle de collaboration vis-à-vis des 

allemands en métropole. 

 

In fine un des intérêts principaux de ce livre apparaît à mon avis dans l’exposé de la 

politique menée par l’amiral Decoux pour promouvoir les valeurs jugées traditionnelles des 

peuples d’Indochine aboutissant à développer un véritable sentiment national, voir une 

fierté raciale indigène. 

 

En conclusion l’ouvrage de Sébastien Verney apporte une contribution majeure à 

l’étude de l’histoire coloniale française en Indochine durant la Seconde guerre mondiale et 

donne un éclairage original pour l’étude de la période conflictuelle qui suivra. 
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